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   Chers amis,

  L’Avent est déjà là, et pourtant, je voudrais revenir sur la période précédente, la période de rentrée scolaire… Cette période exigeante
pour les écoliers, puisqu’il s’agit pour eux de grandir « d’un an » en une matinée ; cette période exigeante pour les professeurs, puisqu’ils
ont pour mission de baliser autant que possible l’année à venir tant sur le plan matériel que sur le plan éducatif ; cette période exigeante
pour nous parents… Exigeante, elle le fut particulièrement cette année, où, grâce à la participation sans relâche de bon nombre d’entre
nous, les locaux de Don-Bosco (alias Kervallan 2) ont pu ouvrir à temps pour accueillir les élèves de CM et les collégiens de la 6  à la 4 .
Les élèves plus jeunes profitent ainsi de classes plus spacieuses dans les locaux de Dominique-Savio, locaux historiques.
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  Mais, septembre passé, l’exigence, elle, ne l’est pas. Les apprentissages permis par les institutrices et professeurs sont de qualité, les
élèves réalisent leurs devoirs du soir avec persévérance si ce n’est enthousiasme, les parents s’investissent encore et toujours dans
l’entretien des locaux, la préparation de la bourse aux vêtements, celle du marché de Noël, d’autres aussi dans le conseil d’administration
largement renouvelé… Et vous, amis et donateurs, êtes toujours nos précieux soutiens dans cette entreprise d’envergure.

  De tout cela, je voulais particulièrement vous remercier. Nos enfants le valent bien ; mais encore faut-il y consentir au quotidien. Que
cette fidélité dans nos petits « oui » de chaque jour puissent être prière pour nos enfants afin qu’ils grandissent avec joie et confiance.

Marie de Kermenguy, présidente de l’AFFEE (et sa plume)         
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DU COURS NOTRE-DAME DE RUMENGOL

    Il était une fois un grand royaume… »
   Voici des élèves plongés dans un conte, un conte différent de ce qu’ils parcourent au gré de leurs lectures en famille ou à l’école, et qui
pourrait être illustré par ces mots : « Quand nous recevons, nous avons une joie humaine, mais quand nous donnons, nous avons une joie
qui vient de Dieu. Si notre cœur est pur et que dans notre esprit nous avons de bonnes pensées, alors Dieu nous illumine. »
   C’est ce que vont découvrir tout au long de l’année nos élèves, à travers l’étonnant parcours d’un jeune enfant entre deux royaumes : le
royaume de « Moi d’abord » et le royaume du « Don de Soi ». Voyage parsemé d’épreuves et de rebondissements.
   Tout au long du récit, les personnages rencontrés par notre jeune protagoniste incarnent les vertus de sérénité, d’humilité, de bonté, de
générosité, d’espérance, de discernement. Ils invitent le lecteur à une réflexion sur le choix de la bonne attitude à adopter selon les
situations du quotidien, et le combat spirituel qui peut parfois se vivre.
   Concrètement, en classe, un chapitre, voire deux, est lu chaque semaine. À l’issue de la lecture, s’effectue un dialogue avec les élèves sur
les comportements, les pensées, les jugements qui engagent une réflexion sur l’accomplissement de la volonté de Dieu dans notre propre
vie de chaque jour.
   Selon les classes, l’histoire est animée avec des Playmobils ou par une illustration pour réaliser une frise. Dans une autre classe les élèves
choisissent collectivement une phrase qui les a particulièrement marqués dans le chapitre abordé.
   L’approche et les réactions sont très diverses selon les classes, cependant les élèves sont captivés par l’enchaînement des événements,
se comparent aux personnages et comprennent plutôt bien les messages véhiculés.
   Les enseignantes sont unanimes : c’est un vrai moment de détente, de joie et d’échanges profonds.
   Que chacun, au fil de la progression du récit, puisse recueillir les fruits de l’Esprit Saint qui sont l’amour, la joie, la paix, la patience, la
bonté, la fidélité, la douceur, la tempérance, la bienveillance, et poursuivre son chemin vers la sainteté, tout abandonné au Cœur Sacré

Françoise de Coene, ATSEM    

FIL SPIRITUEL DU PRIMAIRE
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VENUE DE NOTRE ÉVÊQUE LE 9 DÉCEMBRE

« Fêter les 20 ans de l’école à bord de la gabare Notre-Dame de Rumengol fut inoubliable. Embarqués pour trois heures, nous avons pu
hisser les voiles et tenir la barre. L’équipage nous a expliqué l’histoire du bateau. Cette sortie en rade de Brest était incroyable: merci à
tous les professeurs ! » 

« Lors d’un après-midi venteux, nous montâmes, accompagnés de professeurs téméraires à bord de la gabare Notre-Dame de Rumengol  
pour une sortie mouvementée. L’équipage nous raconta des anecdotes passionnantes et nous permit de hisser les voiles et tenir le
gouvernail, ce que nous fîmes avec entrain. Nous rentrâmes au port, la tête pleine de beaux souvenirs et le cœur empli de gratitude
envers nos accompagnateurs. »

 Des élèves de 5e

 

EN MER À BORD DE LA NOTRE-DAME DE RUMENGOL

    Monseigneur Laurent Dognin, le 9 décembre, était particulièrement attendu par les collégiens. Il a commencé par un temps en classe de 6  où les
élèves lui ont posé des questions auxquelles il a apporté des réponses lumineuses. Morceaux choisis : 
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Collégien : Monseigneur, pourquoi Jésus était-il un homme et pas une femme ? 
Monseigneur Dognin : Parce que Jésus est venu sur Terre après d’autres prophètes, hommes, parce qu’il est venu en tant que prêtre, prophète et roi et
que ces charges étaient dévolues aux hommes dans la société dans laquelle il est venu.
Coll. : Pourquoi Dieu ne répond-il pas toujours à nos prières ?
Mgr D. : Dieu répond toujours à nos prières, Jésus l’a dit dans la Bible. Mais Il n’est pas à notre service, c’est l’inverse. Pour reprendre saint Augustin, la
prière n’est pas pour persuader le Seigneur, mais pour faire grandir en nous le désir de faire sa volonté. Par exemple, si tu pries pour ta grand-mère
malade, Dieu sait bien qu’elle l’est. Peut-être que ta prière va te permettre d’avoir envie d’aller la visiter. Parfois aussi, on ne voit pas Sa réponse…
Coll. : Pourquoi Jésus n’avait-il pas de femme ni d’enfants ?
Mgr D. : Parce que Jésus s’est consacré entièrement à sa mission (comme souhaite le faire les prêtres). Il fait d’ailleurs allusion au célibat consacré dans la
Bible ; il y a trois formes de célibat : celui non souhaité parce qu’on n’a pas rencontré la bonne personne, celui lié à un handicap, et le célibat au service du
Royaume. 

   Les 5  ont ensuite fait visiter le collège à Monseigneur en commençant par l’entrée et le tableau des activités méridiennes (baby-foot, ping-pong… large
choix). « Choisir c’est renoncer » leur a expliqué notre évêque. Puis ce furent le gymnase, la rotonde avec les blasons de chaque « fraternité », l’oratoire…
Lors de la présentation de leurs fraternités, l’évêque a appris aux collégiens que la notion de fraternité est valable tout au long de la vie d’un chrétien ; il
fait lui-même partie d’une fraternité de six évêques français qui se retrouvent une fois par trimestre. Lors de la visite de l’oratoire, Monseigneur précise
aux élèves que pour que la Présence réelle soit possible dans un tabernacle, en dehors d’une église, il faut l’autorisation de l’évêque. Il doit notamment
s’assurer que le tabernacle est bien fixé au mur, ce qu’il a fait ! 
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   Les 4  accueillent à leur tour Monseigneur Dognin dans leur classe, se présentent et posent aussi quelques questions.  e

Collégien : Comment rester ferme dans la foi lors d’épreuves ?
Monseigneur Dognin : Chacun rencontre des épreuves dans sa vie, certaines plus lourdes que d’autres. Seule la contemplation du visage du Christ mort et
ressuscité permet de garder l’Espérance et d’aider ainsi les autres.
Coll. : Comment faire lorsque l’on est déconcentré en priant ?
Mgr D. : En faisant entrer nos préoccupations dans notre prière. On peut même être en présence de Dieu en dormant : « Dieu comble son bien-aimé
quand il dort. » (Ps 126)
Coll. : Quid des nouvelles technologies ?
Mgr D. : Vous voulez parler du smartphone ? Attention aux addictions. Saint Paul dans sa lettre aux Galates cite parmi les fruits du Saint-Esprit « la
maîtrise de soi ». C’est ce fruit qui est à demander pour cela. 

   Toute l’école (ainsi que des parents et jeunes frères ou sœurs) s’est ensuite réunie dans le gymnase pour célébrer l’Eucharistie. Les ministres étaient en
vêtements liturgiques blancs malgré la période d’Avent, puisque l’Église du Finistère célèbre le 9 décembre saint Budoc, qui a vécu au 5  siècle et a
enseigné saint Guénolé. Lors de l’homélie, Monseigneur nous a invités à suivre le Bon Berger en lui restant attachés. Il nous a rappelé l’amour de Dieu
pour chacun, puisqu’Il va chercher une brebis. Lorsque l’on est perdu, il ne faut pas hésiter à avoir recours au sacrement du Pardon pour retrouver Dieu. 

e

Merci, Monseigneur, de votre paternelle présence, et d’avoir fait à l’école le merveilleux cadeau de la Présence réelle !
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ESPRIT DU COLLÈGE

   Construire un collège indépendant ?
   Certes, les familles étaient demandeuses afin qu’au collège l’esprit « N.-D. de Rumengol » puisse subsister, mais le chantier
paraissait insurmontable : les locaux déjà trop petits pour le primaire, des professeurs à recruter, le cap à fixer, un style à
donner…
   Le fonder sur le roc : voilà la solution ! En mettant le Christ au cœur du projet, nul doute sur la sécurisation des fondations.
Avec de multiples signes providentiels et après deux années dans des modulaires ouverts à la pluie et aux vents, où
professeurs aventuriers et élèves courageux composaient un embryon de cycle 4, le collège N.-D. de Rumengol a fixé sa tente
(de nomade, certes) dans un bâtiment tout proche du primaire et au cœur duquel Jésus va pouvoir demeurer : un magnifique
oratoire, sorti des mains habiles et artistes de nos parents et professeurs. M. Grassin en « Joseph, artisan », Mme de Soos en
décoratrice d’intérieur et M. Hoar en artiste sculpteur ont rivalisé de talents et d’ingéniosité pour offrir à Jésus-Eucharistie
l’écrin qui lui est dû. Autour de ce Cœur, les élèves de 6 , 5  et 4  étudient, prient, s’entraident, se fortifie, découvrent,
inventent, composent, chantent… en somme, vivent !
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   La vie en fraternités non mixtes de cinq ou six collégiens permet à chaque petite équipe de relever des défis (artistiques ou
autres), de développer la coopération et l’entraide, de favoriser la rencontre et l’ouverture au cours d’un déjeuner
hebdomadaire et d’activités méridiennes (baby-foot, ping-pong, travaux manuels, jeux de société). C’est le pape Léon XIV qui
nous inspire le thème de cette année : « La paix se construit dans le cœur et vient du cœur. » Chaque fraternité a choisi de se
mettre sous la protection d’un artisan de paix, comme Mère Teresa, Maximilien Kolbe, Zita de Habsbourg, les enfants de
Fatima et Charles de Foucauld. Beau programme en ce temps si troublé dans notre pays et dans le monde. La paix se construit
au cœur de nos établissements et de nos familles.

Marie-Laure de Parcevaux, directrice

UNE NOUVELLE ENSEIGNANTE DE SVT
   Ça y est, cela fait deux mois que j’ai rejoint l’équipe des enseignants du collège Notre-Dame de Rumengol. Je me
suis sentie attendue et accueillie comme un professeur parmi ses pairs, alors que je découvrais à peine les joies
de l’enseignement. Dans le rythme du collège, les échanges fraternels entre collègues ont été précieux pour
trouver la juste place, et la bonne posture face aux élèves, entre l’exigence qui fait grandir et la douceur pour
aider à s’épanouir. J’ai été très touchée, au fil des échanges et notamment lors de la journée pédagogique, par
l’attention portée à chaque élève du collège. Grâce aux effectifs réduits, les liens se tissent au fil des années et,
au-delà du carnet de notes, aident à percevoir la lente éclosion de ces adolescents. Depuis deux mois, j’ai vu
beaucoup de changements dans ma posture, et je me sens de plus en plus à ma place dans ce rôle d’enseignant,
mais je me suis surtout beaucoup attachée à mes élèves, et je suis déjà bien fière de leurs efforts et de leurs
progrès. Merci pour toutes ces joies !

Marthe Foüan
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Vénération des reliques de sainte Marguerite-Marie Alacoque dans l’oratoire de l’école le  5 décembre. Procession au
tabernacle et messe dans le gymnase le 9 décembre.
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   Vous avez dit « EVARS » ?

   La rédaction et la mise en application au sein de l’Éducation nationale du programme EVARS (éducation à la vie affective, relationnelle et
affective) a fait couler beaucoup d’encre ces derniers mois, notamment parce qu’au lieu de répondre aux besoins et aux attentes de nos
adolescents, elle se teinte d’idéologie et transpose des problématiques sociétales d’adultes sur nos enfants.
   Le Cours Notre-Dame de Rumengol conserve sa précieuse liberté d’enseignement sur ce sujet comme sur les autres. Bien loin de se
désintéresser de cette question, elle s’en saisit pleinement depuis la création du collège en proposant l’Atelier du Bel Amour pour aborder
les questions d’éducation affective, opportunité singulière pour faire grandir nos enfants dans la joie, le beau et le bien. Après
l’intervention d’une infirmière et d’une éducatrice à la vie du CLER en 2023 et 2024, c’est une équipe de quatre éducatrices à la vie
(formées CLER ou Teenstar) qui interviendra cette année auprès des collégiens. Selon le contenu des séances, des liens avec les
programmes de sciences et vie de la Terre, d’histoire des arts et du catéchisme, pourront être faits avec la volonté de toujours proposer un
enseignement cohérent qui insiste sur l’unité de la personne humaine.
   Le projet est de construire une trame comportant quatre ou cinq grands thèmes pour l’année, qui seront déclinés en 6 , 5 , 4  (et bientôt
en 3 ), en approfondissant chaque année les sujets, s’adaptant ainsi aux préoccupations, aux besoins et à la maturité de chacun. Dans un
souci d’éducation intégrale et d’émerveillement sur l’Homme et la Femme, nous partons du plan de Dieu sur la Création pour savoir qui je
suis et comment je suis en relation avec les autres. Cette trame permettra de réfléchir sur le garçon ou la fille que je suis et l’adulte que
j’aimerais être plus tard. Nécessité de bien se connaître, d’éviter les tentations de la comparaison, d’accepter sa singularité pour répondre
à sa vocation propre et unique. En me connaissant et en m’aimant tel que je suis, je peux alors être en relation avec les autres. Ce sera
notamment l’occasion de parler de l’amitié, de sa place centrale dans la construction psychoaffective, préalable indispensable à l’amour et
aux grands choix qui engagent. 
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   Ces séances ne remplacent pas le dialogue nécessaire entre les parents et les enfants à la maison. En effet, nos jeunes sont vraiment en
attente d’une parole forte, vraie et rassurante sur l’affectivité et la sexualité. Malgré tous nos efforts pour les préserver, ils sont ou seront
exposés à une vision de la sexualité coupée de l’amour et de l’engagement, une sexualité de la performance. Il est légitime de sentir
certaines résistances intérieures pour aborder ces sujets avec nos enfants, pour plein de raisons différentes, mais si nous ne parlons pas
avec nos blessures et nos maladresses, d’autres le feront à notre place et sans doute moins bien que nous. Parler tôt à des enfants jeunes
permet une éducation progressive et cohérente et évite en partie le malaise qui peut s’installer à l’adolescence. Quoi qu’il en soit, il n’est
jamais trop tard. Il vaut mieux tard que jamais.
   Alors, reprenant l’exhortation de saint Jean-Paul II, père de la théologie du corps, n’ayons pas peur !

Camille-Marie Gollnisch, psychologue clinicienne et animatrice Teenstar

« L’éducation sexuelle ne peut être comprise que dans le cadre d’une éducation à l’amour, au don de soi réciproque. Mais qui parle
aujourd’hui de ces choses ? Qui est capable de prendre les jeunes au sérieux ? Qui les aide à se préparer sérieusement à un amour grand et

généreux ? » (Pape François dans Amoris Laetitia)

Nous nous réjouissons de la naissance de :
   – Clotilde, le 25 octobre 2025, sœur de Jean (CE2), Élisabeth (CP) et Henri (MS),
   – Inès, le 2 décembre 2025,  fille de Jack Hoar, professeur.

À vos agendas :
Récitals au profit de l’école : à 15 heures les dimanches 25 janvier, à N.-D. de Kerbonne, et 8 février, à Saint-Pierre de Plougastel. 
Pièce des Faous de théâtre les 29 et 30 mai à la salle Saint-Louis de Brest et le 5 juin à l’Amphi à Saint-Renan.

Nous remercions particulièrement :
– Monsieur Bihannic, notre propriétaire, pour son accueil pendant toutes ces années,
– l’entreprise Le Gall plafonds pour son aide lors de l’installation des locaux de Don-Bosco.

LE BEL AMOUR
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